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1.  Introduction:

Qu'il s'agisse de consulter le menu à notre restaurant favori, de réparer un vélo défectueux, d'apprécier la valeur d'un feuilleton à la télévision, qu'il s'agisse encore de choisir une carrière, de décider de concevoir un enfant ou de s'interroger sur l'origine de l'univers, pour tout cela, il est nécessaire de réfléchir, de penser.  Quelle que soit l'activité qu'on accomplit, le secours de la pensée semble requis.  Nous pensons sans cesse, souvent presque sans nous en apercevoir.  Nous pourrions croire qu'il s'agit là d'un réflexe semblable à celui de la marche.  Cependant, si, tout à-coup, nous allons au-delà de la familiarité habituelle envers notre pensée, nous laissant étonner, alors maintes questions surgissent à propos de cette activité de l'esprit humain.  Pourquoi penser?  Comment penser? Qu'est-ce que penser? Sommes-nous maître de nos pensées?  Est-il possible de penser mal?  Penser, cela s'apprend-il?  D'où vient-elle?  Peut-on concevoir des limites pour la pensée?  Enfin, pourquoi y a-t-il de la pensée et non pas plutôt rien? 

Un tel étonnement, un tel flot de questions risque fort de nous jeter dans un embarras aussi durable qu'inutile.  Mais notre trouble diminue  à la mémoire des disciplines qui ont développé diverses attitudes de la pensée.  Il convient donc de s'interroger sur le sens et la valeur de ces attitudes.  Ainsi, durant ce trimestre, nous allons tenter d'apprécier l'énigme de la pensée rationnelle telle qu'élaborée par la philosophie occidentale dans ses commencements.  Nous envisagerons son origine, son objet, ses méthodes, ses limites et sa raison d'être dans notre culture occidentale.

Afin de cerner adéquatement cette problématique, nous tenterons tout d'abord de déterminer la spécificité de l'attitude philosophique en la distin​guant d'autres types d'attitude de la pensée qui ont émergé dans l'histoire.  Pour mettre en évidence cette distinction essentielle, l'élève sera appelé à maîtriser certains instruments théoriques et pratiques de l'argumentation à travers la lecture et l'interprétation de certains textes tirés du corpus philoso​phique.  Pour atteindre les objectifs nécessaires à l'acquisition d'une formation générale solide, l'élève devra apprendre également à interpréter de façon adéquate et pertinente les connaissances telles qu'elles sont articulées et problématisées dans le champ spécifique de la philosophie.  Par le fait même, nous aurons à envisager les principaux courants de pensée qui ont jalonné son évolution depuis l'Antiquité jusqu'à nos jours.  

Il va sans dire que l'acquisition des éléments de compétence nécessite un apprentissage suivi et rigoureux de la part de l'étudiant.  L'habileté intellectuelle critique et la lucidité de pensée que vise à développer l'étude de la philosophie ne peut réellement prendre forme et s'intégrer que par un effort pédagogique soutenu réparti tout au long des trois cours obligatoires.  

2. Objectifs et activités du cours.
a) L’énoncé de la compétence:
A la fin de ce cours, l’élève doit pouvoir traiter d’une question de façon rationnelle à partir des apports de la philosophie gréco-latine. 
b) Les objectifs liés au savoir faire:
1)  Tout au long du trimestre, l'élève sera appelé à faire des travaux pratiques en classe dans le but de l'aider à acquérir des techniques d'interprétation textuelle de base, principalement le résumé et l'analyse de textes argumentatifs philosophiques.  2)  À la fin trimestre, l'élève devra traiter d'une question philosophique de façon rationnelle en rédigeant individuellement, en classe, en trois heures un texte argumentatif de 700 à 800 mots.  Ce texte argumentatif devra comporter une problématisation du thème proposé et contenir une information exacte et complète.  L'élève devra inclure les définitions requises des termes clefs.  Il devra élaborer une argumentation claire, pertinente, rigoureuse et exempte de faux raisonnement.  Il devra examiner et traiter de certaines objections en manifestant une ouverture d'esprit par rapport aux questions et aux problèmes soulevés dans le texte.  Finalement, il devra formuler une conclusion précise. 

c) Les objectifs liés au savoir:

A la fin du trimestre, les élèves devraient être en mesure de maîtriser adéquatement les thèmes suivants: 1)  Les caractéristiques du discours philosophique et ses différences avec les discours mythique, religieux et scientifique.  2)  La naissance de la rationalité et de la philosophie en Grèce antique et quelques thèmes abordés par des philosophes de la période gréco-latine.  3)  Les forces et les faiblesses d'une argumentation et les moyens d'analyser et de produire une argumentation logique. 
d)  Les activités d’enseignement et d’apprentissage

Dans un premier temps, le professeur présente la matière et la problématique du cours sous forme d'exposés qui peuvent prendre la forme d'une discussion où l'élève sera appelé à intervenir, à poser des questions, à manifester des objections ou simplement faire des observations relativement à cette problématique.  Dans un second temps, l'étudiant sera invité à réfléchir sur les différents problèmes exposés dans la théorie à travers des travaux pratiques.  15 heures de cours seront consacrées à des exercices concernant l'apprentissage de l'argumentation philosophique.  

Pour se préparer adéquatement à l'élaboration de ces travaux et favori​ser la compré​hension et l'intégration des principaux concepts exposés dans la théorie, l'étudiant devra préalablement faire des lectures obliga​toires des textes qui sont cités dans la section suivante.  Il est à noter que l'étudiant doit accomplir 45 heures de travail en dehors des 60 heures-contact (4 heures/semaine).  

3. Modalité d'évaluation et de reprise:

Les évaluations en classe font partie intégrante des 15 heures d'exercices attribuées au développement du troisième élément de compétence.

a) Évaluation formative

Lors des périodes de travaux pratiques et des laboratoires, le professeur peut en tout temps intervenir auprès des étudiants.  De plus, des travaux en classe et à la maison auront lieu dans le but de permettre à l'élève de développer les aptitudes méthodologiques essentielles à la réussite de ce cours. 

b) Évaluation sommative et grille d’évaluation
Double seuil de réussite : La réussite du cours implique que l’on obtienne un minimum de 60% à la fois dans le cumulatif total et dans l’épreuve finale.  

Puisque chaque évaluation sommative veut permettre l'évaluation d'aptitudes distinctes, chaque travail sera évalué selon une grille tenant compte de l'aptitude à évaluer.  Avant chaque travail, le professeur exposera les critères et le barème de correction au tableau.  Les critères de correction porteront sur les éléments suivants:

Forme du discours : 20%

a) Présence du titre

b) Présence de la problématique

c) Présence de la thèse

d) Présence d’au moins 2 arguments

e) Présence d’une objection et d’une réfutation

f) Présence d’une conclusion.  

Fond de l’épreuve (cohérence) : 30 %.  


Ce critère concerne les liens entre les idées du texte (notion de pertinence) 

Contenu : 50%


Cet aspect concerne la qualité de la problématique et de la thèse, la maîtrise des concepts ainsi que la valeur des arguments.  

Calendrier des évaluations:
Cours # 4 :   Exercice de lecture active;



10%
Cours # 6 :   Exercice de lecture active;



10%
Cours # 8 :   Examen maison;




20%
Cours # 10 : Exercice de lecture active;



10%
Cours # 11 : Texte argumentatif;




25%
Cours # 15 : Examen final en classe;



25%
c) Modalités de reprise

Pour tous les travaux à la maison ou en classe, aucune re​prise ne sera accordée. 

d) Modalités en ce qui concerne la qualité du français 

La grille de soustraction ci-dessous sera appliquée lors de la correction de chaque évaluation sommative. Le professeur se réserve le droit de refuser d'évaluer un travail s'il considère qu'il comporte trop de carences au niveau de la langue, de l'orthographe, de la syntaxe et de l'écriture. 
	Épreuve notée sur 25

	0 - 3 fautes
	0

	4 - 7 fautes
	- 0,5 pt

	8 -11 fautes
	- 1 pt

	12 -15 fautes
	- 2 pts

	16 fautes et +
	- 3 pts


 e) Définition du plagiat et sanctions prévues

Tout plagiat, même partiel, dans un travail ou un examen annule ce travail ou cet examen sans droit de reprise.  Dans le cas où plu​sieurs élèves copient entre eux, cette règle s'applique à tous les élèves concernés.  Est considéré comme plagiat toute formulation ju​gée identique entre deux copies provenant d'élèves différents.  De plus, toute citation sans référence et sans guillemets est considérée comme plagiat.  Seules les courtes citations sont autorisées.  

f) Modalités de remise des travaux corrigés

Les travaux sommatifs corrigés sont rendus aux élèves au plus tard deux semaines après leur remise au professeur. Cependant le professeur conserve l’évaluation finale.

g) Droit de correction et révision de notes

Chaque élève peut, dans les délais fixés par le Collège, demander une correction de note après avoir reçu son cumulatif.  Si le désaccord persiste entre l'élève et son professeur, il est possible de faire une demande de révision de note selon le processus fixé par le Collège.  Les travaux et examens devront être conservées jusqu'à l'expiration du délai fixé par le Collège pour fins de réévaluation, ceux-ci étant, avec le plan de cours du professeur concerné, les documents servant à encadrer les délibérations du comité de révision de notes. 

4. Cas de discrimination et de harcèlement et recours prévus:

Lorsque l'étudiant croit être victime de discrimination, de sexisme ou de harcèlement sexuel, il en avise par écrit le professeur en indiquant les comportements de ce dernier qui lui font penser qu'il y a discrimination, sexisme ou harcèlement sexuel à son égard.  

5. Modalité de modification du plan de cours:

L'évolution du contexte et la discussion pédagogique avec les étudiants peuvent en​traîner la nécessité d'apporter des modifications à la démarche prévue.  Ainsi, le plan de cours pourra être ajusté en cours de route.  Ad​venant un changement, le professeur en avise les étudiants au moment opportun.

6. Respect de l’environnement pédagogique

Une démarche pédagogique sérieuse ne peut se déployer convenablement que dans un environnement favorable.  Afin de préserver un climat approprié à la réflexion et à l’apprentissage de la philosophie, les étudiants doivent éteindre leurs téléavertisseurs et téléphones cellulaires pour la durée de la leçon.  Pendant les évaluations,  l’usage de lecteurs de disques compacts et de lecteurs de MP-3 ou de tout appareil du même genre est interdit. 

7. CONTENU DU COURS ET CALENDRIER DES ACTIVITÉS

	Cours
	Contenu

	1
	Présentation du cours.  

Laboratoire : Lire un texte philosophique – exercice formatif.

	2
	De l'usage des mythes

Laboratoire : Lire un texte philosophique – les réseaux de concepts.

	3
	Genèse de la philosophie. Les Présocratiques.

Laboratoire : Lire un texte philosophique – éléments de lecture active.
 Exercice 1 à remettre au cours #4.                                     10%


	4
	Genèse de la philosophie. Les Présocratiques.

Laboratoire : Lire un texte philosophique - éléments de lecture active.

	5
	Socrate.

Laboratoire : Poser un problème philosophique – exercice formatif. 

Exercice 2 à remettre au cours #6.                                      10%


	6
	Socrate.
Laboratoire : Le texte argumentatif philosophique – exercice formatif. 

	7
	La philosophie comme recherche de la vérité : Platon et l'allégorie de la caverne.  

Laboratoire : Le texte argumentatif philosophique – exercice formatif.
 Examen maison à remettre au cours #8.                            20%


	8
	La philosophie comme recherche de la vérité : Platon et l'allégorie de la caverne, suite. 

Laboratoire : Le texte argumentatif philosophique – exercice formatif.

	9
	La philosophie comme recherche de la vérité : Platon et l'allégorie de la caverne, suite. 

Laboratoire : Le texte argumentatif philosophique – exercice formatif.
Exercice 3 à remettre au cours #10.                                    10%


	10
	La philosophie comme recherche de la vérité : Platon et l'allégorie de la caverne, fin. 

Laboratoire : Le texte argumentatif philosophique – exercice formatif.

	11
	Texte argumentatif.                                                               25%


	12
	La philosophie comme art de vivre.  Le stoïcisme.

Laboratoire : La définition.

	13
	La philosophie comme médecine de l'âme.  Épicure.

Laboratoire : Les sophismes.

	14 
	Philosophie et science

	15
	Examen final.               Texte argumentatif.                        25%



8. Ressources didactiques et bibliographiques

Vous devez vous procurer le recueil de textes #261-781 au magasin sco​laire du col​lège. Il est souhaitable d’avoir un bon dictionnaire (Le petit Robert, par exemple).  

Bibliographie:   

Boissinot, Christian; Godon, Martin et Rivard, Isabelle : L’art de vivre; les stoïciens et Épicure. (Nouvelles traductions de Janick Auberger et Georges Leroux)  Éditions CEC.  Anjou, 1998. 215 pages. 

Eliade, Mircea: Aspects du mythe.  Gallimard/Nouvelle Revue Francaise.  Paris, 1969.  247 pages.

Épictète: Le manuel, (Fragments)

Épicure: Lettre à Ménécée

Homère : L’Odyssée
Lercher, Alain: Les mots de la philosophie.  Collection le français retrouvé, édition Belin.  Paris, 1985.  ISBN 2-7011-0551-X

Marc-Aurèle : Pensées pour moi-même.  (Choix de pensées). 

Morfaux, Louis-Marie: Vocabulaire de la philosophie et des sciences humaines. Armand Colin.  Paris, 1980.  ISBN 2-200-03052-5

Platon: La république.  (Livre VII)  514 A à 521 C. Traduction et présentation par Georges Leroux. Édition GF Flammarion, collection Poche essais. Paris, 2002. 
Sénèque: Lettres à Lucilius, (choix de lettres)

 Kunzmann, Burkard & Wiedmann: Atlas de la philosophie, Librairie Générale Française, La Pochothèque, Le livre de poche. Paris et Munich, 1993. ISBN 2-2530-65110

Tremblay, Robert:  Méthophilo. Volume 1, Chenelière/McGraw-Hill.  1996, 78 pages 

Tremblay, Raymond Robert et Perrier, Yvan : Savoir Plus.  Chenelière-McGraw-Hill.  Montréal, 2000.  244 pages.

Vous pouvez également consulter le site de philosophie "Encéphi" à l'adresse suivante:  

http://www.cvm.qc.ca/encephi/
9. Annexe départementale aux plans de cours :   (Octobre 2001)
Dans le cadre des politiques du Services des Études du Cégep du Vieux Montréal, le département de philosophie a défini une Politique départementale d’évaluation des apprentissages. Ce texte précise les droits et obligations des élèves et des professeures et professeurs, notamment quant aux exigences de l’enseignement de la philosophie en général et quant aux informations qui doivent figurer aux plans de cours. Le texte est disponible sur demande auprès de la coordination du département de philosophie.
Selon cette politique, les plans de cours comprennent : 

Des éléments d’identification et les sections suivantes : 

1. Introduction; 2. Objectifs et activités: a) l’énoncé de la compétence; b) les objectifs; c) les activités d’enseignement et d’apprentissage ; 3. Contenu et calendrier du cours; 4. Modalités d'évaluation et de reprise; 5. Cas de discrimination et harcèlement et recours prévus; 6. Modalités de modification du plan de cours; 7. Ressources didactiques et bibliographie; 8. Annexe départementale aux plans de cours.

Des précisions sur les règles, pratiques et encadrements départementaux, notamment quant aux sujets suivants : pénalités pour retards; plagiat; critères de correction et barèmes; environ 30% des points à la mi-session; 10% pour le français écrit selon les barèmes du département; minimum trois activités écrites d’évaluation; évaluations pas exclusivement «objectives»; délai de correction; droit de correction et révision de notes.

Déclaration de Paris pour la philosophie
Nous, participants aux journées internationales d’étude «Philosophie et démocratie dans le monde», organisées par l’UNESCO, qui ont lieu à Paris, les 15 et 16 février 1995,

Constatons que les problèmes dont traite la philosophie sont ceux de la vie et de l’existence des hommes considérés universellement,

Estimons que la réflexion philosophique peut et doit contribuer à la compréhension et à la conduite des affaires humaines,

Considérons que l’activité philosophique, qui ne soustrait aucune idée à la libre expression, qui s’efforce de préciser les définitions exactes des notions utilisées, de vérifier la validité des raisonnements, d’examiner avec attention les arguments des autres, permet à chacun d’apprendre à penser par lui-même, 

Soulignons que l’enseignement philosophique favorise l’ouverture d’esprit, la responsabilité civique, la compréhension et la tolérance entre les individus et entre les groupes,

Réaffirmons que l’éducation philosophique, en formant des esprits libres et réfléchis, capables de résister aux diverses formes de propagande, de fanatisme, d’exclusion et d’intolérance, contribue à la paix et prépare chacun à prendre ses responsabilités face aux grandes interrogations contemporaines, notamment dans le domaine de l’éthique,

Jugeons que le développement de la réflexion philosophique, dans l’enseignement et dans la vie culturelle, contribue de manière importante à la formation des citoyens, en exerçant leur capacité de jugement, élément fondamental de toute démocratie.

C’est pourquoi, en nous engageant à faire tout ce qui est en notre pouvoir, dans nos institutions et nos pays respectifs, pour réaliser ces objectifs, nous déclarons que : 

Une activité philosophique libre doit être partout garantie, sous toutes ses formes et dans tous les lieux où elle peut s’exercer, à tous les individus;

L’enseignement philosophique doit être préservé ou étendu là où il existe, créé là où il n’existe pas encore, et nommé explicitement «philosophie»;

L’enseignement philosophique doit être assuré par des professeurs compétents, spécialement formés à cet effet, et ne peut être subordonné à aucun impératif économique, technique, religieux, politique ou idéologique;

Tout en demeurant autonome, l’enseignement philosophique doit être, partout où cela est possible, effectivement associé, et pas simplement juxtaposé, aux formations universitaires ou professionnelles, dans tous les domaines;

La diffusion de livres accessibles à un large public, tant par leur langage que par leur prix de vente, la création d’émission de radio ou de télévision, de cassettes audio ou vidéo, l’utilisation pédagogique de tous les moyens audiovisuels et informatiques, la création de multiples lieux de débats libres, et toutes les initiatives susceptibles de faire accéder le plus grand nombre à une première compréhension des questions et des méthodes philosophiques doivent être encouragés, pour constituer une éducation philosophique des adultes;

La connaissance des réflexions philosophiques des différentes cultures, la comparaison de leur apports respectifs, l’analyse de ce qui les rapproche et de ce qui les oppose doivent être poursuivies et soutenues par les institutions de recherche et d’enseignement; 

L’activité philosophique, comme pratique libre de la réflexion, ne peut considérer aucune vérité comme définitivement acquise et incite à respecter les convictions de chacun, mais elle ne doit en aucun cas, sous peine de se nier elle-même, accepter les doctrines qui nient la liberté d’autrui, bafouent la dignité humaine et engendrent la barbarie.  
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